
FAITS ET FANTAISIES.

Tomate» Cuite* au Four —Lavez le» tomate», retirez la graine, Halte» une farce 
de croûte de pain et d'oignons haché» menu ; beurre, sel, et poivre. Faites cuire au 
four et servez chaud.

Tomates en Raoovt.—Echaudez les tomates à l'eau bouillante ; mettez les. après 
en avoir enlevé la peau, dan* un vase de terre, égouttez l'eau, et ajoutez leurre, 
poivre et sel.

Un gamin espiègle emprunta un sucre d'Orge à un petit camarade, pour lui mon­
trer qu’il pouvait se le faire sortir de l'oreille. Il l'avala d'abord, puis 11 fit mille 
contorsion» comme pour l’extraire ; mais le sucre d'orge ne revint pas. “ Je sula 
bien fâché," dit-11 enfin à son compagnon, “ mais j'ai oublié la fin du tour."

Un voyageur qui venait de parcourir un chemin de fer de l’Ouest racontait que 
c’était Incontestablement la ligne la plus »ûre du pays. Et comme on lui demandait 
quelles garanties particulières elle présentait, “ C'est bien «Impie, répondlt-11,11 y a 
toujours un gamin qui va devant pour chasser les vaches et les cochorfs de la vole."

Si vous voulez avoir le teint frais, la peau douce, et l’haleine fraîche, 
le plus sûr et le plus agréable moyen est d’employer les Pillules Cou­
vertes de Sucre de Bristol.

Poudres de Ginger Beer.—Une très agréable boisson, très propre à concourir 
à la guérison des dyspeptiques, à soulager les affections des entrailles, les vents. &c. ; 
parfaitement Inoffensive pour les malades comme pour les personnes en bonne santé.

ISO grains sucre blanc. 5 grains gingembre en poudre.
82 grains bicarbonate de soude. 2 gouttes essence de citron.

Mêlez ces substances dans un mortier, et mettez les dan» un papier blanc. Ensuite, 
pe»ez 30 grains d'acide tartrlque, ou d'acide citrique, et mettez les dans un papier 
bleu. Manière de t'en terrir Faite» dissoudre la poudre du papier blanc dans deux 
tiers de verre d'ean froide ; remuez avec une cutlHère poir mêler avec l’eau. Main­
tenant, dissolvez la pondre dn papier bien dans un verre a vin plein d'ean, et ajoutez 
le an grand verre. Buvez pendant que ça mousse.

Arithmétique.—Un honnête Ecossais, se trouvant dans une société où l’on re­
prochait au clergé de prendre le dixième de ce que possédait le pauvre people, 
s'écria : “Ah ! les coquins. Ils en prendraient bien le vingtième, s’ils osaient!"

Ponrqnol voa dents sont-elles comme les verbe» !—Parccqu’elles «ont régulière», 
Irrégulières et défectueuses.

Ponrqnol les larmes sont-elles comme les pommes de terre ?—Parccqu’elles sor­
tent des yeux.

George Ingalls écrit de Sacramento : “ La quantité de calomel que 
j’ai pris est énorme, et, ma santé étant ruinée et tout espoir perdu, j’ai 
essayé de la Salsepareille de Bristol. J’en ai usé tous les jours pen­
dant six mois, et je suis maintenant tout à fait remis.’*

“ Peregrine Pickle" dit ce qui suit des Jeunes fille» de Boston, dan» un Journal de 
Chicago : “ L'ambition de toute Jeune flue bien née de Boaton est de demeurer dans 
une maison à façade de pierre brune, avec deux fenêtre» cintrées et un marteau de 
cuivre à la porte. Après cela et avoir suivi un cours de leçon» «nr la médecine, elfe 
est prête à mourir en paix, car tont le reste est vanité."j

Commerce Barométrique.—Le drapier: “Une robe légère d'été? Fort bien, 
Madame. On en a vendu beaucoup ces Jour» pasié». Le temp» a passé dn mérinos 
français à la grenadine. . .’’

Voulez-vous des Dents blanches et nacrées ? Lavez le» avec l’Eau 
de rioride de Murray A Lanman. Etendue d’eau comme dentifrice, 
elle neutralise les petites particules de nourriture qui font gâter lee 
dents et pâlir les gencives.

Tandis qne Thedwell était en jugement pour haute trahison, 11 écrivit la note 
suivante, et l'envoya à sou avocat : ,rMr. Ersltlne, Je suis décidé à plaider ma cauie 
mot-mêine." M. Krskine répondit: “SI vous le faites, vous serez pendn." M. 
Thedwell répliqua : “ Alors Je «oral pendn, car Je le leral."


